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Algajola – Bastion Saint-Georges
Fouille préventive d’urgence (1993)
Henri Marchesi
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Ministère de la Culture
1 Entre  les  places-fortes  génoises  de  Calvi  et  Saint-Florent,  Algajola  est  une  citadelle
fondée  par  la  Banque  de  Saint-Georges  au  milieu  du  XVe s.  Des  travaux débutés  en
février 1993 afin de réaménager le bastion Saint-Georges en habitation, ont provoqué
une fouille de sauvetage urgent. Le bastion est situé à l’extrémité nord de la cité, face à
la mer. Il a été construit dans la deuxième moitié du XVIe s. lors de travaux modifiant les
fortifications afin de les renforcer, comme l’attestent deux plans dressés en 1589 par
l’architecte Domenico Pelo qui sont conservés aux archives de Gênes.
2 Le bastion présente un plan pentagonal en pointe de diamant mesurant 30 m de long
pour une largeur maximale de 14,50 m et une superficie interne de 217 m2 (fig. 1). Selon
la technique militaire de l’époque, il a été comblé dès sa construction par un remblai de
terre  et  de  gravats.  Les  murs  sont  construits  en  gros  moellons  de  granite
soigneusement appareillés et liés au mortier de chaux. Conservés dans l’intégralité de
leurs élévations (à l’exception des créneaux), les murs ont près d’1 m d’épaisseur au
sommet pour 2,20 m de large à la base et présentent des pans inclinés vers l’extérieur.
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Fig. 1 – Localisation et plan du bastion
DAO : H. Marchesi (SRA).
3 Les arases partiellement conservées d’une tour circulaire de 10 m de diamètre extérieur
incluse dans le bastion ont été mises au jour. Les conditions d’exécution de la fouille de
sauvetage n’ont permis que des observations limitées. Cette tour était construite avec
des moellons taillés en parement et un blocage interne de pierres plus petites, le tout
lié à la terre et au mortier de chaux. Le mur est large de 1,20 m à 1,40 m. Le parement
externe qui présente un léger fruit, est enduit d’un mortier de chaux lissé. Cette tour
correspond probablement  à  un  élément  de  la  fortification  primitive  de  la  citadelle
antérieure à la création du bastion.
4 L’apport le plus important de la fouille est certainement la céramique recueillie. Les
remblais  de comblement du bastion ont livré un lot  de 1425 tessons de céramiques
comportant en association tous les types de la fin du Moyen Âge et de la Renaissance
italienne  que  l’on  retrouve  toujours  sur  les  sites  du  XVIe s.  Il  s’agit  d’un  site  de
consommation exceptionnel pour la Corse, comparable probablement à Bonifacio. La
céramique importée domine largement. Elle provient principalement de Ligurie et de
Toscane et plus modestement du Latium.
5 La  céramique  culinaire  représente  15,5 %  du  total.  La  fonction  culinaire  est
essentiellement occupée par la céramique modelée locale (13 %) et secondairement par
des  importations  ligures.  Parmi  les  céramiques  communes  glaçurées  monochromes
(23,6 %), il semble que les poteries sans engobe soient plutôt réservées à des grandes
formes (bassins, grandes écuelles, jarres) alors que celles avec engobes appartiennent
plus  fréquemment  à  la  vaisselle  de  table  (assiettes  avec  ou  sans  marli,  bols).  Les
céramiques  glaçurées  décorées  sont  bien  représentées  dans  leur  diversité  (décor
marbré,  a stecca,   sgraffito   monochrome,  sgraffito   polychrome).  Les  majoliques
représentent presque 50 % du total : majolique à décor vert et brun, vases à décor bleu
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de styles variés (calligrafici a volute, « hispano-mauresque », « italo-mauresque », a paesi,
a berettino)  qui  représentent  presque  un  tiers  du  total  des  céramiques,  majoliques
polychromes de la zone de Montelupo, coupes à décor concentrique du Latium, etc.
L’abondance  et  la  variété  exceptionnelles  de  cette  « vaisselle  de  luxe »  renseignent
indirectement  sur  la  citadelle  d’Algajola  qui  apparaît  comme  une  communauté
« urbaine » intégrée économiquement et culturellement à l’espace génois et italien du
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